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coup s'engager ailleurs et qui sont maintenant aux Etats- copieusement et autant que possible, lorsqu'elle approche
Unis foré6s de balayer les rues et les écuries, de servir de de son terme, avec des aliments nourrissants, sous un petit
valets et de servitcurs à nos fiers voisins pour ne pas crever volume, te.ls que farine, racines cuites délayées dans des la'-
de faim . vures de cuisine ou dans du petit lait. Ce sont-également

' Combien d'autres qui, moins orgu.eilleux, seraient trop les aliients qui lui conviennent le mieux pendant qu'elle
eureux d'avoir même ces occupations fuie, si c'était pos- est nourrice ; mieux elle sera nourrie pendant cette époque,bible, pour se gagner l'argent nécessaire pour payer leur re- plus les petits prospéreront et deviendront beaux.

tour dans leur, pays natal i Il faut surveiller le moment où la truie doit mettre bas;
. " Il y a tant d'espace en Canada I Il y a tant de belles si elle est en liberté, elle ramasse alors, dans sa cour, avec

terres à défricher I Le sol est riche ct .i fertile 1 L'air est sa gueule, de la paille qu'elle accumule dans un coin de sa
si bon,.si pur et va si bien aux poumons de l'homme fort et loge. On doit lui mettre de la litière fr:aîhe, mais en mo.
vigoureux. " yenne quantité, courte et brisée, afin qu'elle puis.se voir ses

petits et qu'ils soient moins exposês à être étouffés ou dera.

CA USERIE AGRICOLE Avant et après la parturition, la truie est irritable. Il
E E Cu faut avoir soin de ne pas la laisser' approcher que par ceuxÉ'LEVAGE DES COCIIONS (Suite).. qui la soignent habituellement; en la flattant, en la cares.

.Du choix de la truie-Il faut apporter, dans le chox det sant elle se laissera enlever ses petits à mesure de leut' nais.
truies portières, le même soin que dans celui du reproduc- sance cette précaution est nécessaire pour éviter'qu'elle ne
teur ; toutes les qualités que nous avons recherchées dans :des écrase;' on doit avoir préparA une boîte garnie de paille
ce dernier, doivent se trouver dans la truie; elle doit avoir douce, où on les dépose, en les recouvrant d'une couverture
en outre les flancs très développés et le ventre volumir'eux : s'il fLit froid,
ce Font des indices de fécondité. Avant de donner les petits à la truie, il faut lui faire

C'et surtout pour la truie qu'il convient de rechercher prendre une rûtie de pain dans uine chopine de vin sucré,C'es suroutpoura trie u'ilconventdc rcherhers'il fait froid ; mais s'il fait chaud, de l'eau tièd ùlola plus grande taille posible, os l'on doit vérifier avec soin iède où l'on
le nombre des mamelles ; celles qui en ont plus grand a délayé de la farime, suffit. On lui apporte après ses petits;nombre sont celles que l'on doit pr-re usran elle les flaire, les.caresse et se couche près d'eux en présen-

La truie a généralément de 6 à 12 petits; ce nombre s'est tant les mamelles, auxquelles ils s'attach mt de suito.
6.evé jusqu'à 15'même ; mais une telle fécondité est loin Quelques cultivateurs paraissent croire qu'il est dans les
d'être avantageuse,; car la plupart des petits périssent habi- mours habituelles de la ,truie de dévorer sa progàniture ;
tuellement, tant par l'impossitilité où est la mère d'en nour. cette opinion est surtout accréditée auprès de nos cultiva.:
rir un aussi grand nombre, que parce qu'une telle multipli- teurs, qui n'ont jamais essayé l'élevage du porc. On peut
cation d'individus les renq nécessairement faibles. même être surpris des soins et des caresses que la mère

Chaque pétit adopte, dès sa' naisance, une' mamelle, ne prodigue à ses petits. Il est arrivé* quclquefois que la truie
la quitte plus et la défend contre tout envahisseur., ait mangé ses petits ; c'est un fait exceptionnel cependant

J' eï'faits qui précèdent, il ressort: que la truie ne peut que l'on peut attribuer à l'état d'irritation de la t'uie pro.
nourrir qu'un nombre de petits proportionné à son nombre voquée par les'mauvais traitements, une nourriture.insuffi-
de mamelles, bien que souvent elle 'donne naissance i un sante bu une étable malpropre, et que par conséque'nt-lors.
plus grand nombre ; que les portées les plus avaúligCuses que le cas arrive, c'est presque toujours la faute du propri-seront' toujours celles qui donneront autant 'de petits que la étaire.
mère a de mamelles, et que, naturelleinent, les mères que Un danger plus réel est celui do l'écrasement des porce-
l'on devra préférer, seront celles qui auront le plus grand lets, par la mère, lorsqu'elle se couche*ou.se relève. Deuxnombre de inamelles. - - systèmes sont ici en présence : le premier, qui consiste à

Lorsqu'on aura un excédant de petits, on pourra essayer ubandonner à la mère dès le premier jour, les petits; le
de les 'nourrir à la main avec du lait de vache; mais lon deuxième, à les tenir séparés, pendant une dixaine de jours,réussira, croyons-nous, rarement. on ne les lui confiant qu'un certuin nombre de fois'par jour,On ne doit pas faire saillir une. jeune bête avant qu'elle pour les faire teter sous la surveillance d'un gardien, qui a
ait dix mois. Plis tôt, on nuit à la croissance de la mère, soin de les ranger chaque fois que la mère se couche,, pouret'dans ce cas la p->rtéc est plus faible et peu nombreuse. qu ils ne se trouvent pas pris sous elle.
La plupart des auteurs qui ont écrit sur le pore, recom Chacun des deux systèmes a ses inconvénients et ses avan-mandent d'attendre que les jeunes bêtee, male ou femello, tages ; dans le premier, vous n'av. z, pour parer à l'écrase.aient un an avant de les livrer à la reproduction. ment, que les Loins que la mère prendra pour ses petits;'L'a truie porto 110 à 120 jours. L'époque où les petits mais vous êtes certain qu'ils ne souffriront ni de faim, ni de.doivent arriver n'est point indifférente 'il faut tenir ~ompt froid, parce qu'ils tètent à volonté, puis .e couchent le longà 'Oet égard des exigences de la vente et de la saison qui con. des flancs de la mère.
vient le mieux aux jeunes. Il sera toujours avantageux d'a- Dans- le rydtème de aéquestration, au contraire, Vous êtesvoir les premières portées de fort bonne heure au printemps, assurés que les petits ie seront pas érass'; mais vous ne
parce qu'un grand nombro de nos'oultivateurs, surtout ceux save pas si, vous les sépares, ils ont tous s ffisamment teté

eu ospsd e rn es cochpns dee race' nyrshre et ssexz' ne et s'ils ne seront pas saisis par le froid o ailleurs, la mère
veulent pas hiverner un ' porc 'et le* *tuent à l'e de huit à et les' petits supportent généralement mal ce te séparationjl:dix mois,- aux environs de Ntöl; d'un autre 'côté, comme l'une 's'irrite et pes autres 'orient sur toutes espèces de
les porcelets de naissanoo craignent beaucoup le froid, il gammes.
faut 'attendre que la saison rigoureuse soit'passée. ' L'assujettisement est bien plusgand dans le second Cas

La truie pleine doit de toute nécessité être isolée et avoir que dans le premier et la séparation deviendrait impos ible,
une loge à part,'surtout au dernier mois. Il faut la nourrir isi l'on avait un eertsin'nombr de trui snodri laim osb


